
JEUDI DE LA XXVÈME SEMAINE DU TO (1)

LECTURES  

Esd 9, 5-9
La deuxième année du règne de Darius, le premier jour du sixième mois, la parole du
Seigneur fut adressée, par l’intermédiaire d’Aggée, le prophète, à Zorobabel fils de
Salathiel, gouverneur de Juda, et à Josué fils de Josédeq, le grand prêtre : Ainsi parle
le Seigneur de l’univers : Ces gens-là disent : « Le temps n’est pas encore venu de
rebâtir la maison du Seigneur ! » Or, voilà ce que dit le Seigneur par l’intermédiaire
d’Aggée, le prophète : Et pour vous, est-ce bien le temps d’être installés dans vos
maisons luxueuses, alors que ma Maison est en ruine ? Et maintenant, ainsi parle le
Seigneur de l’univers : Rendez votre cœur attentif à vos chemins : Vous avez semé
beaucoup, mais  récolté peu ;  vous mangez,  mais sans être rassasiés ;  vous buvez,
mais sans être désaltérés ; vous vous habillez, mais sans vous réchauffer ; et le salarié
met son salaire dans une bourse trouée. Ainsi parle le Seigneur de l’univers : Rendez
votre cœur attentif à vos chemins : Allez dans la montagne, rapportez du bois pour
rebâtir la maison de Dieu. Je prendrai plaisir à y demeurer, et j’y serai glorifié –
déclare le Seigneur.

Psaume 149, 1-2, 3-4, 5-6a.9b
R/ Le Seigneur aime son peuple !
- Chantez au Seigneur un chant nouveau, louez-le dans l’assemblée de ses fidèles !
En Israël, joie pour son créateur ; dans Sion, allégresse pour son Roi !
- Dansez à la louange de son nom, jouez pour lui, tambourins et cithares !
Car le Seigneur aime son peuple, il donne aux humbles l’éclat de la victoire.
- Que les fidèles exultent, glorieux, criant leur joie à l’heure du triomphe.
Qu’ils proclament les éloges de Dieu, c’est la fierté de ses fidèles.

Lc 9, 7-9
En ce temps-là, Hérode, qui était au pouvoir en Galilée, entendit parler de tout ce qui
se passait et il ne savait que penser. En effet, certains disaient que Jean le Baptiste
était ressuscité d’entre les morts. D’autres disaient : « C’est le prophète Élie qui est
apparu. » D’autres encore : « C’est un prophète d’autrefois qui est ressuscité. » Quant
à  Hérode,  il  disait :  « Jean,  je  l’ai  fait  décapiter.  Mais  qui  est  cet  homme  dont
j’entends dire de telles choses ? » Et il cherchait à le voir.
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Église saint Georges, Haguenau, jeudi 26 septembre 2019
(< homélie du 22/09/2016)

Chers frères et sœurs dans le Christ,

« Mais qui  est cet homme dont j’entends dire de telles choses ? » L’étonnement et
l’émerveillement des foules est parvenu aux oreilles d’Hérode. Dans l’évangile de
vendredi dernier, nous avions remarqué, parmi les femmes qui suivaient Jésus, qu’il y
avait une certaine « Jeanne, femme de Kouza, intendant d’Hérode » – le roi a donc des
sources  d’information assez  proches  de lui.  « Hérode cherchait  à  le  voir, »  nous dit
l’évangile. Mais ce désir de comprendre la personne de Jésus est-il vraiment guidé
par une soif spirituelle sincère ? 

Ce que nous savons d’Hérode nous laisse plutôt penser que c’est simplement sa
curiosité,  ou  même  une  forme  de  gourmandise,  un  appétit  insatiable  de  voir  et
d’entendre, qui le met en mouvement. Il n’y a pas en lui de sincère disposition à
accueillir  la foi, l’intelligence de la foi qui lui permettrait de comprendre la vraie
profondeur de ce qui se passe autour de Jésus. 

D’ailleurs, lorsqu’ils seront face à face, Hérode ne comprendra rien, comme il
n’avait rien compris à la mission de Jean-Baptiste. Il ne verra dans le silence de Jésus
qu’un signe d’impuissance auquel il répondra par la moquerie et le mépris. Jésus sera
alors en plein dans Sa Passion ; Son attitude et Son silence seront une part importante
et  cruciale  de  Son  Évangile.  Tel  est  le  mystère  que  Son  Esprit  nous  donne  de
comprendre, dans une forme de sagesse qui dépasse toutes les sagesses humaines.

Par  cette  Eucharistie,  demandons  à  l’Esprit-Saint  de  nous  faire  entrer  dans
l’immense mystère de la Passion et de la Résurrection du Christ. Que les martyrs que
nous fêtons aujourd’hui intercèdent, pour que nous entrions plus profondément dans
cette union à Jésus, folie aux yeux du monde et sagesse qui ouvre la route vers le
Ciel. Accueillons dans l’Eucharistie la source de la joie véritable, la joie du Ciel que
Jésus nous a promise, cette joie que le monde ne connaît pas et que personne ne
pourra jamais nous enlever. AMEN.
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